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SUPPLEMENT AU N° 8 DE LA REVUE MILITAIRE SUISSE

AVRIL 1857.

CAMPAGNE DE 1799, EN SUISSE ET EN ALLEMAGNE,
D'APRES L'ARCHIDUC CHARLES, LES GENERAUX MASSENA, JOMINI, ETC.

(Suite.)

Pendant ce temps, les Francais sous Macdonald et Moreau en Italie
ötaient refoulös sur la riviöre de Gönes. Suwarow, aprös avoir gagnö
la bataille de la Trebbia, se rapprochait de plus en plus des opöra-
tions en Suisse; mais, paralysö par les mösintelligences des cabinets

alliös, il perdit un temps pröcieux dans Finaction.
D'autre part, les maux qui pesaient alors sur l'Helvötie etaient in-

calculables; la prösence de 150,000 hommes bivouaquös, baraquös
ou cantonnös dans la partie la plus aride de ce pays, en röduisait les
habitants au dösespoir. Les eantons restös fidöles au Directoire
helvötique souffraient doublement des övönements de la guerre et des

charges imposöes par la France ä ses alliös. La dilapidation et le dö-
sordre des finances forcaient le gouvernement francais de manquer ä

ses engagements les plus saerös; malgrö les prsmesses les plus positives

de prendre ä sa charge Fentretien de son armöe en Helvötie, le

gouvernement helvötique n'en ötait pas moins obligö de pourvoir presque

entiörement ä cet entretien, et il porta le dösordre et l'embarras
au comble en confiant cette branche du service ä des mains ineptes;
le Ministöre de Fintörieur laissa ä des commissaires, ä la fois comp-
tables et controleurs, la facilitö de cacher les malversations de leurs

agents subalternes dont ils retiraient leur large part de profits.
La malheureuse Helvötie, dövoröe ainsi par ses protecteurs, enva-

hie ä moitiö par ses ennemis qui la mönageaient moins encore que
les Francais, privöe möme de ses revenus ordinaires, hors d'ötat de

tenir sur pied le peu de milices restöes fidöles, n'avait gardö que la
Lögion soldöe, 3 ou 4 bataillons vaudois, les volontaires zurichois, un
petit nombre de patriotes valaisans et quelques compagnies bäloises
destinöes ä renforcer la garnison du camp retranchö devant Bäle.

La rövolution du 30 Prairial, qui forca les directeurs francais ä

donner leur dömission pour les remplacer par d'autres, fit naltre quelques

espörances d'amölioration; Glayre, membre du Directoire helvötique,

fut möme envoyö ä Paris pour röclamer Fexöcution des traitös,
et le remboursement des sommes önormes que l'Helvötie avait döpen-
söes pour Fentretien de l'armöe. On ne put obtenir que des promesses
vagues, parce que le nouveau gouvernement, malgrö la meilleure vo-
lontö, n'avait pas par devers lui les moyens de changer ce qui ötait,
ni de suffire aux besoins de la Situation. Tout ce qu'il put faire, ce
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